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À QUI AI-JE L’HONNEUR

ordinaire est le poète
le matin devant le miroir
empoigne la brosse à dents
tel un micro

Trump blabla dans le journal
Lise Payette est morte
pleuvra-t-il

éternue
se mouche

sur Facebook un chien larmoie
j’aime il tape
puis regrette

va voir à la fenêtre
si l’auto est garée du bon côté de la rue
non
cherche ses clés

la voisine fait son jogging
avec au bras un bidule électronique

khrem se dégage la gorge
krheum keuf hem
hrrr

lui envoie la main
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ÉCLAIRCISSEMENT DE LA VOIX

mon dieu est un carreau de linoléum gris
écrit un poète

lilo nilo
Léon
te deum gris
carreau
haro haro

doux jésus

un autre poète écrit
(il est mort mais ça ne fait rien)
que dire n’est pas le propos
mais si peu que ce soit
habiter l’énigme

liloné
hum

sais pas dire
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LE CORPS DU POÈTE

il a le front troué
de tunnels sous la Manche
de mines à Sudbury

l’œil charbonneux
d’un aérolithe
ou d’une truffe

il fait des pieds et des mains
pour s’en sortir
et du ventre

il a les oreilles
parties rejoindre les appels
à l’aide

il fait de l’urticaire
dans ses mots

se fendra parfois
d’un sourire accrocheur
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L’OISEAU RARE

Igloulik est une île de l’Arctique
et le cri d’un oiseau

glouglouté
pour des raisons

on ne peut se prononcer
sur rien
si on ne prononce pas bien

dans la froide immensité
l’écoute a son île à soi

avec palmiers
si ça se trouve
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GROGNEMENTS SOURDS

la poésie vous l’avez au départ
sur le bout de la langue
quand la salive forme
ses claires bulles enfantines

dans un effrayant décor de stalactites
qui goutte à goutte suintent
en luettes
pendouillent

bâtonnets chiffrés
graffitis de courbes et cornes
bavures
taureaux galopant sur les parois
cherchant la sortie de la caverne
chauves-souris moisissures
je vous écoute

dans un ciel noir d’où le plancher des vaches
débouche
entre tonnerre et pâquerettes
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LA POÉSIE EST CHOSE INTIME

quand le récital commença
un tas de personnes
étaient absentes

la Chine
le siècle de Périclès
les gens d’affaires

tant de choses à faire
la guerre
les enfants les courses

dehors
soirée venteuse
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MICRO LIBRE

à Judith Cowan

il y eut la vieille fille de Cuba
aux doigts qui tournicotaient
aux orteils en moignons
ginseng ou gingembre

la matrone de Pétionville
faisait les présentations dans les deux langues
comme au Centre Bell
pour les Canadiens

speak up tonna le suivant
les bras au ciel
transpirant aux aisselles

ô combien chacun
était heureux
de voir chaque poète
heureux
d’être poète

un qui s’appelait Hubert
ne voulait pas qu’on l’appelle Hubert
on n’a jamais su pourquoi

entre les poèmes
bonne maman émue
parce que le silence menaçait
ou à cause des bâillements
lâchait un mmm prolongé
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qui finissait par déclencher dans l’assistance
quelques tapotements de mains

un peu avant sa mort
ou après
Lazare vint au micro
s’appuya au mur
en sanglotant

il faisait chaud dans la salle
et pour le rythme un ventilateur poussif
faisait son possible

le Haïtien mouillait le R
comme l’Anglo en arrache avec le U
tandis que le Français
zézaie
avec le TH anglais

la plus joyeuse et sexy
prit le micro dans sa jolie menotte
n’ayons pas peur des mots
le branla
mmm

tout le monde venez
a lancé ensuite l’animatrice
pour la photo de groupe
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NOTES SUR LA LANGUE

l’argot monte sur ses ergots
le joual piaffe
les singes singent l’humanité

dans le latin de son église
le philosophe entonne son ergo sum
tantum ergo la religion son sacramentum
les carpes leur carpe diem

langue est bouche-à-bouche
et rince-bouche

ô vocatif
ô vocables

accrochez-vous les épithètes

les verbes
pressés par les temps
les modes les personnes
requièrent des hommes actifs
des femmes osées

les transitifs sont sans effet sur les transis

y compris les impératifs
ces agitateurs
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